


GO ON
 STEP BY STEP

> > >  Avantage supplémentaire de la 
téléphonie-IP

Quels autres avantages cette solution offre-t-elle? «Avec 
le numérique, il n’est pas possible de télécharger une 
nouvelle version du programme (firmware) sur votre télé-
phone. C’est parfaitement faisable avec un système IP 
comme celui que nous avons installé aux tl. La mise à jour 
peut se faire hors des heures de service et de manière 
automatique», déclare Jakob Jenni, responsable Suisse 
Romande de T&N. Toutes les communications téléphoni-
ques «transitent» à présent par le réseau informatique. 
Le système radio transite, lui aussi, par le central, ce qui 
permet des appels directs sur des postes radios de 
l‘entreprise. Les possibilités futures d’élargissement et 
d’exploitation du système sont vastes. Ainsi, l’infrastructure 
«Wireless» qui permet de téléphoner avec des appareils 
IP sans fils la journée, sert, pendant la nuit, à transférer 
des informations de et vers les véhicules tl (Bus) relatifs 
aux heures et temps de passages, aux parcours emprun-
tés et des données statistiques sur le flux de passagers 
etc. Le traitement de ce volume d’informations facilite la 
planification optimale des horaires. La partie Wireless du 
système téléphonique est exploité de manière optimale, 
puisqu‘il sert majoritairement à téléphoner en journée, et 
au transfert de données des véhicules la nuit lorsque le 
trafic voie est minimal. «Malgré le fait que les transports 
publics lausannois aient choisi une solution IP d’avant-

garde, il a fallu intégrer quelque 200 ports analogiques. 
Pour des raisons pratiques, il n’était pas judicieux de 
renoncer entièrement à l’analogique, qui constitue, dans 
certains cas, la seule solution pouvant assurer au plus bas 
coût des transmissions sur de longues distances. Nous 
avons donc dû reprendre les ports analogiques, ce qui fait 
de la solution choisie par tl un système hybride», précise 
Jakob Jenni. < 

> > >  Un système central diminue les coûts 
de maintenance

Avant 2001, le service de la téléphonie était géré par 
une équipe de maintenance; il a été rattaché au départe-
ment informatique à la faveur d’une réorganisation assez 
importante. Fin 2002, soit peu avant l’établissement d’un 
cahier des charges pour l’implémentation d’un système 
téléphonique, les tl affichaient une forte hausse des com-
munications GSM et pâtissait d’une élévation du coût des 
abonnements. En plus de cela, l’administration des cen-
traux téléphoniques en place, nécessitait l’intervention du 
fournisseur à chaque modification et les renvois d’appel, 
ainsi que de nombreuses autres procédures, devaient se 
faire manuellement. Les fonctionnalités étaient limitées 
(pas de boîtes vocales) et les téléphones sans fils quasi 
inexistants. Les employés travaillant dans les dépôts ne 
bénéficiaient pas des mêmes possibilités de communica-
tions que leurs collègues du siège central. 
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«Nous avons six sites principaux. Chacun d’eux possédait 
son propre système de communication local. Les fonc-
tionnalités des systèmes PBX étaient très restreintes, nous 
ne pouvions pas déployer de réseaux ISDN, les protocoles 
n’étaient pas compatibles et chacun des systèmes avait 
son propre contrat de maintenance», affirme Jean-Philippe 
Suter. Les tl ont commencé par songer à une solution 
numérique, mais leur choix s’est rapidement porté sur la 
technologie IP dont l’universalité du protocole, qui per-
met de conserver l’infrastructure existante, en particulier 
le réseau local LAN, et de renoncer à un câblage spé-
cifique, s’est révélée déterminante dans le processus de 
séléction. Le réseau tl constituait par ailleurs un terrain 
d’implantation idéal pour un système IP en raison de sa 
structure: liaisons haut débit entre les sites, entièrement 
«switché» (min. 100 MB/s), câblage universel sur les sites 
principaux… 
Un système test, comprenant toute la palette de télépho-
nes IP (fixes à fil, sans fils et «softphone» sur PC), a été 
mis à disposition des transports publics lausannois par 
T&N. La simplicité de mise en service de ce système test 
(moins d‘une journée avec l‘instruction des utilisateurs) a 
fini de convaincre l‘équipe de projet. <

> > > Facteurs de succès
L’implémentation du central Avaya s’est déroulée en 
novembre 2003. Une formatrice T&N attitrée a été nom-
mée pour faciliter la transition des utilisateurs sur le nou-
veau système. En effet, l‘impact des nombreuses nouvelles 
fonctionnalités devait être soigneusement accompagné 
des formations adéquates pour assurer un déploiement 
harmonieux de cette solution d‘avant-garde. Le change-
ment du système GSM a eu lieu en décembre. Auparavant 
entièrement géré par l’opérateur, il est à présent direc-
tement intégré. «Avaya a répondu à tous nos besoins 
de fonctionnalités, comme la connectivité multi-sites et 
l’intégration transparente entre les différents téléphones 
analogiques, GSM et IP», souligne Jean-Philippe Suter. 
Aujourd’hui, les TL sont équipés du gestionnaire Avaya 
Communication Manager installé sur les Media Server 
Avaya S8700, ainsi que de passerelles Avaya Media 
Gateways G700/G600. La «survivabilité» de sites distants 
est assurée par les Media Server Avaya S8300 en mode 
LSP, afin de permettre une redondance du système. La 
solution de téléphonie IP a pu sans problème être intégrée 
dans le réseau de données 3Com existant. Un contrat 
de maintenance unique a remplacé les accords divers et 
multiples d’autrefois. Le bilan après la première année 
d‘exploitation révèle une économie de 90‘000.– Fr. <
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